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Die Erklärung über die Anwendung des Niederlassungs- und Konsularvertrages von 1868 und die 
Erklärung über die Zulassung zu den medizinischen Berufen sollen im Wege eines N otenaustau­
sches in Kraft gesetzt werden. Die A brede über die Ausübung des Ingenieur- und A rchitektenberu­
fes bedarf der Ratifikation und wird 15 Tage nach dem Austausch der Ratifikationsurkunden in 
Kraft treten.

Das politische Departement ist mit der schweizerischen Delegation und im Einvernehmen mit 
dem Departem ent des Innern, dem Justiz- und Polizeidepartement und dem Volkswirtschaftsde­
partement der Auffassung, dass den Abmachungen zugestimmt werden sollte, damit sie so bald als 
möglich in W irksamkeit treten können.

Das politische Departem ent beantragt daher und der Bundesrat

beschliesst:

1. Vom Berichte der schweizerischen Delegation über die vom 17. April bis 5. Mai in Rom mit 
Italien geführten Verhandlungen über die Behandlung der beiderseitigen Staatsangehörigen und 
über den Touristenverkehr wird in zustimmendem Sinne Kenntnis genommen.

2. Die in der Schlussakte vom 5. Mai 1934 enthaltenen Erklärungen, sowie die Erklärung über 
die Anwendung des Niederlassungs- und Konsularvertrages zwischen der Schweiz und Italien vom 
22. Juli 1868, die A brede über die Ausübung des Ingenieur- und Architektenberufes und die 
Gegenseitigkeitserklärung über die Zulassung zum A rzt-, Apotheker- und Tierarztberuf werden 
genehmigt.

3. Das politische Departement wird ermächtigt, die Schweizerische Gesandtschaft in Rom zu 
beauftragen, sobald als möglich den Notenaustausch mit dem italienischen Aussenministerium 
über das Inkrafttreten der Erklärung zum Niederlassungs- und Konsularvertrag und der Gegensei­
tigkeitserklärung über die Zulassung zum Arzt-, A potheker- und Tierarztberuf zu vollziehen.12

4. Herr Bundesrat Motta, Chef des politischen Departements, wird bevollmächtigt, zum A us­
tausch der Ratifikationsurkunden für die A brede über die Ausübung des Ingenieur- und A rchitek­
tenberufes zu schreiten. Die Bundeskanzlei wird beauftragt, die schweizerische Ratifikationsur­
kunde und die erforderliche Vollmacht auszustellen.

12. L ’échange de notes aura lieu le 31 juillet, et les deux déclarations entreront en vigueur le 
1er août 1934 {cf. E 2001 (C) 4 /5 9  e tE  2200 Rom 22/12).
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Le Chef du Département de l ’Economie publique, E. Schulthess, 
au Chef du Département politique, G. Motta

Roumanie. — Négociations de clearing Berne, 29 mars 1934

Nous venons de recevoir votre lettre du 28 mars par laquelle vous avez bien 
voulu nous faire parvenir copie de la note verbale de la Légation de Roumanie du 
26 courant1, au sujet du lieu des négociations projetées pour le règlement de cer­
taines difficultés surgies dans l’application de l’accord de clearing.2

1. Non reproduit.
2. Conclu à Zurich le 12 janvier 1933 (RO, 1933, vol. 49, pp. 79—84).

dodis.ch/45946dodis.ch/45946

http://dodis.ch/45946
http://db.dodis.ch
http://dodis.ch/45946


8 8 29 MARS 1934

Nous avons pris connaissance du désir du Gouvernement roumain de faire ces 
négociations à Bucarest. Bien que nous comprenons fort bien les raisons qui ont 
pu engager le Gouvernement roumain à émettre le vœu que sa Légation vient de 
vous soumettre, nous nous voyons toutefois obligé de vous faire observer ce qui 
suit:

Il est exact que les négociations pour la conclusion de l’accord de clearing ont 
eu lieu en Suisse, à Zurich, mais il n’est que juste que les négociateurs des pays 
ayant décrété des moratoires de transfert et empêché par ce fait les relations com­
merciales et financières viennent en Suisse pour négocier les modalités qui per­
mettent la continuation des rapports commerciaux et financiers en dépit des 
moratoires de transfert.

En outre, l’accord de clearing avec la Roumanie a parfaitement bien fonc­
tionné jusqu’à la fin de 1933 et n ’a donné lieu à aucune difficulté pendant toute sa 
durée. C’est au commencement de 1934, soit après un an d ’existence du trafic de 
clearing que la Banque nationale de Roumanie a commencé à se prononcer contre 
des principes qui ont été appliqués depuis l’entrée en vigueur de l’accord sans sus­
citer des difficultés et qui, d ’ailleurs, sont appliqués dans le trafic de clearing avec 
tous les autres pays et par tous les autres pays. Par la suite, les deux banques natio­
nales suisse et roumaine n ’ont pas réussi à s’entendre par voie de lettres sur les 
questions soulevées par la Banque nationale de Roumanie; le Gouvernement 
roumain a alors proposé de convoquer une conférence chargée de régler ces diffi­
cultés. Or, il est un principe internationalement reconnu qu’un Gouvernement 
qui demande des négociations ou qui les rend nécessaires par des mesures qu’il a 
prises unilatéralement, envoie des délégués dans le pays auquel il a proposé des 
négociations. Pour cette raison également, il nous semble juste et équitable que les 
délégués roumains viennent en Suisse pour mener les négociations rendues néces­
saires par l’attitude de la Banque nationale de Roumanie.

Nous croyons que les deux arguments susmentionnés et d’une portée générale 
suffisent à rendre légitime notre demande de faire les négociations à Zurich, sans 
relever qu’il serait impossible à plusieurs personnalités suisses chargées des négo­
ciations de clearing de se rendre actuellement à l’étranger.

Nous vous prions par conséquent de bien vouloir répondre à M. Boeresco dans 
le sens que nous avons eu l’honneur de vous expliquer plus haut.

D ’autre part, nous chargeons notre Légation à Bucarest de faire une démarche 
analogue auprès du Gouvernement roumain. Nous nous permettons de vous 
communiquer la copie de la lettre3 que nous adressons à ce sujet à M. de Week.

3 . N on reproduit.
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